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rendit mailre du Thibet. Lui et ses succes-

seurs y régnèrent plus d'un siècle , sans avoir

avec la Chine aucune communication.

Long-Ntirij Prince Toufan, fut le pre-

mier qui comn snça h envoyer h la Chine

des Ambassadeurs. Ce fut vers l'an 634 ^®

Jésus-Christ , la huitième année du règne

de Tay-Hong , second Empereur de la

grande dynastie Tang.
Sept ans après cette ambassade , en 641 »

le même Long-Iian épousa la Princesse

Ouen-Tching y fille de l'Empereur , et par

cette alliance il devint si puissant, qu'il vint

5 bout de détruire le royaume Tou-ko-Hoen,

Etat situé dans le pays de Coconor , et de

soumettre à sa domination tous les Peuples

qui étaient à roccidenl de la Chine.

Cette puissance des Rois Toufan ou du
Thibet se soutint près de deux cens ans. Mais
ensuite s'étant considérablement affaiblie ,

elle fut presque ruinée sur la fin de la dynas-

tie Tang, vers Tan 907 de l'ère Chrétienne.

En effet , sous Ips derniers Empereurs de
cette dynastie , il se forma dans ce Royaume
plusieurs petits Etats. Les Religieux ou Prê-

tres « soit qu'ils fussent Chrétiens (i) alors,

(1) Dès le sixième et le septième siècles , dans le pays
de Balcq , vers la source du fleuve Oxus ou Gillon , dans
le royaume de Cas<rhar , et dans les Et aïs voisins, il y
avait depuis bien du temps des Chn'tiens, des Prêtres et

des Evêque». Comme ces Pays sont assez près du Thibet,
et qu'ils ont toujours eu commiinicatiou avec les Thibé-
tains, c'est de la, sans douie, que les Chrétiens entrè-
rent dans ce Royaume. lies anciens auteurs orientaux
parlent des Chrétiens de Baranlola , de Tangout , de
Ihebel, tous noms qui désigueat le Tliibet.
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